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plus toy qui t'en mêle, mais moy et les chefs des trois nations, nous
te prions de nous envoyer de Missilimakinac la parole de nôtre Père,afin que nous puissions lui obéir et le suivre.

Le chêf Cris, Député des deux nations du fort de Maurepas, selêve et (lit: je te remercie, mon Père, du présent que tu fais aux guer-riers pour les arrêter. je leur diray ta parole i la pointe du Bois fortou ils sont asseumblés,et à tous ceux qui doivent se joindre, mais ilssont si inines contre les Sioux que je ne sçay pas s'ils l'écouteront, jeferay cependant mon possible pour la leur faire entendre et pour lesarrêter, je leur diray que je désire les voir cet hyver a ton fort, et
qu'ils Y portent des viandes et (les graisses.

Le dix-huit. les guerriers pour ne pas manquer a1 leur parole,sont partis avec les envoyés, pour la pointe du Bois fort.
Le vingt-(deux octobre, sont arrivés de Missilimakinac six canotsaléges et vinmgt-neuf hommes, ils m'ont dit avoir laissé i la Rivièredu Vermillon, le peu de marchandises qu'ils avoient entrées dans lesterres. a laquelle ont resté Bourassa et Eustache avec douze hommesdans le dessein d'y lvverner au préjudice du fort St-Pierre et y trait-ter avec les Sauteux. (Nota: que cette Rivière est sur le chemin desEnnemis ) je fis partir aussvtôt un sauvage à qui je donnay quarantecastors pour leur porter vos ordres, afin (le les obliger de se rendreincessamment au fort St-Pierre avec déffences d'hyverner à la Riviè-re du VemilIon. k} suivre)

LE R. P. BONALD, O. M. .
Dimanche le 16 février, les paroissiens de St-Boniface ont étéheureux d*entendre le R. P. Bonald, o. m. I.. i'apôtre des Cris, desMaskégons (les Sauteux et des Esquimaux du Nord qui vivent surles bords du Nelson et du Churchill, leur parler de ses chères mis-sions. Le bon Missionnaire qui évangélise ces tribus depuis de nom-breIses années, a fait un voyage de douze. jours en traîne i chienspour venir jusqu a nous. Dans le cours de ce voyage, le guide s'éga-ra, ne connaissant pas assez sa route. Heureusement pour le Misssion-naire et son guide qu'ils rencontrèrent un allemand luthérien (lui les

voyant sans nourriture aucune et leurs chiens épuisés de fatigue,leur donna des provisions qui leur permirent de continuer leur route
et leur imdiqua la bonne direction.
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FIAT LUX.

Enfin la Vraie Lemiiere va luire sur la maçonnerie américaine
«iui inspire la maçonnerie canadienne des deux langues.


